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Mercredi 1er Mars 2023 LUNION

l'union : Amira Carmelia 
Nze, Depuis septembre 2021, 
vous évoluez au sein de la 
formation marocaine du Raja 
Ain Harrouda au Maroc, 
actuel  7e au classement 
général de D1. Parlez-nous 
un peu de votre nouvelle 
expérience internationale.
- Amira Carmelia Nze : Au 
pays, toutes les conditions 
ne sont pas réunies  pour 
j o u e r  c o n v e n a b l e m e n t 
au  f o o tb a l l .  Par  c o nt re 
ici, le football  féminin est 
professionnel, donc développé. 
J'ai beaucoup progressé depuis 
mon arrivée au Maroc.

Également en expérience…
-  En  p lu s  d ' avoir  g ag né 

effectivement en expérience, 
je suis plus adroite devant le 
but. Occasion pour moi de 
remercier du fond du cœur 
le président fédéral pour son 
implication dans ma nouvelle 
carrière. Et celles des autres 
filles. C'est lui qui rend possibles 
à chaque fois nos séjours à 
l'étranger. Pour dire à mes 
sœurs que le rêve est permis.
Depuis quelques années nous 
assistons à un départ massif 
de nos joueurs vers l'étranger. 
Un mot ?
- Personnellement, j’en suis 
fière. Car nous avons beaucoup 
à revendre. Nous avons du 
talent. C'est indéniable ! Juste 
dire à nos sœurs restées au 
pays que l'expatriation n'est 
pas forcément une difficulté. 
Comme pour dire : qui rêve 
ose. C'est donc une très bonne 

chose que les filles s'expatrient. 
Et ce, pour le bien de notre 
équipe nationale. Comme vous 
savez, il y avait un temps où la 
sélection était à la recherche 
d'expatriées. Mais aujourd'hui 
ce n'est plus le cas.

Pensez-vous que le Gabon a 
déjà une sélection capable 
de rivaliser dans un premier 
temps avec les équipes de la 
sous-région.
- Je pense que oui ! Je dirais 
que nous sommes arrivées 
à  un  niveau  de  j eu  p lu s 
expérimenté pas seulement 
pour les expatriées mais aussi 
celles qui sont au pays.

Amira Carmelia Nze : " Juste dire à 
mes soeurs que le rêve est permis "
ELLES sont une quinzaine de joueuses gabonaises à évoluer à l'étranger. De quoi composer une sélection nationale. Cette expatriation 
massive de nos filles porte la signature du président de la Fédération gabonaise de football Pierre-Alain Mounguengui qui en a fait son 
cheval de bataille. Dans un entretien, la joueuse du Raja Ain Harrouda au Maroc (D1) parle de son expérience professionnelle au Maroc.

Entretien réalisé par Willy NDONG
Libreville/Gabon

Amira Carmelia Nze, l’une des pièces maîtresses du Raja Ain 
Harrouda.
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LA taekwondoïste gabonaise 
Maria Urgence Mouega 
Mouega a décroché la 

médaille de bronze dimanche 
dernier à l’Open de Slovénie. 
Cette épreuve classée G1 permet 
aux vainqueurs d’engranger 10 
points au compteur, question 
d’améliorer leur ranking. 
L a  Pa nt h è r e  a  d é b u t é  l a 
compétition en quart de finale 
face à une combattante de 
la République Tchèque. Une 
opposition au cours de laquelle 
elle ne fera qu’une bouchée (4-0 
et 7-1, en deux rounds) de son 
adversaire du jour. En demi-
finale, notre compatriote sera 
éliminée par la championne 
olympique Matéa, en deux 
rounds. Selon les règles du 
taekwondo, sa place de demi-
finaliste lui donne droit de facto 
à la médaille de bronze.
Moins chanceux, alors qu’il a 
gagné le premier round de son 
opposition face au représentant 
de la Bulgarie (14-10), Amar 
Cissé, bénéficiaire d’une bourse 

d’études pour athlète de haut 
niveau en Allemagne, peine à 
réaliser les exigences du sport 

de haut niveau. Il a perdu les 
deuxième et troisième rounds 
(4-5 et 2-3).

Taekwondo/Open de Slovénie : le bronze 
pour Maria Urgence Mouega Mouega

PSNB
Libreville/Gabon

Maria Urgence Mouega Mouega brandissant sa médaille.
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Le clin d’œil de lybek


